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L'Argile de Villeneuve-sur-Verberie

par C. CAVELIER

Bureau de Recherches

Géologiques et Minières

SOAÜ.ÍAIRE

Etude d'une formation qui n'a laissé que peu de traces dans
la littérature» pourtant abondante, concernant le Tertiaire de
l'Ile de France.

D'âge variable suivant les auteurs, l'Argile de Villeneuve-
sur-Verberie semble pouvoir être parallélisée, en première appro¬
ximation, avec la "zone d'Ermenonville ". Considérée comme formant
des gisements discontinus, cette formation, très rarement visible,
apparaît au contraire, à l'analyse de documents et coupes diverses,
comme ayant une ex,ten8ion importante.

Une tentative rapide de synchronisation des formations barto-
niennes de la forêt de Halatto avec celles, classiques de l'Ile
de France est donnée en conclusion.

AVANT-PROPOS

J'ai été amené à étudier les dépôts d'aigile verte (Argile de
Villeneuve-sur-Verberle) qui font l'objet de cette note dans le
cadre du recensement des substances utiles entrepris par le Bureau
de Recherches Géologiques et Minières (B.R.G.y.) . En effet au
XiXe siècle, des dépôts d'argile étaient exploités à Villeneuve-
sur-Verberie, FleurinoB, Brasseuse pour l'usage des tuileries de
la région qui étaient florissantes; Au XXe siècle, ces tuileries
ont disparu, et la région est devenue tributaire de tuileries
éloignées ; il m'a paru bon de voir si l'exploitation de ces argiles
pouvait être encore rentable avec les moyens mécaniques modernes.
Après une rapide reconnaissance sur le terrain, la nature du dépôt
et sa faible épaisseur m'ont fait rapidement renoncer à cette hypo¬
thèse.
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Cependant J'ai pu mettre en évidence l'extension importante
de cette formation, en étudiant les sables de Fleuiines immédiate¬
ment sus-Jacents activement exploités depuis plusieurs siècles pour
les verreries et fonderies, et, en interprétant les forages de cette
région conservés dans la documentation du B.R.G.U.

Historique

En 1645, d'Archiac et de Verneuil donnent une coupe de la butte
de St-Christophe en Halatte. Ils notent au contace des groupes des
Sables Moyens et du Calcaire Grossier i "des marnes sableuses, gris
bleuâtre, glauconieuses exploitées dans la petite plaine que tra¬
verse la route au N de Fleurines. Elles paraissent représenter une
partie des marnes du calcaire grossier, et les lier aux sables qui
les surmontent".

En 1847, L. Graves décrit plusieurs dépêts d'argile verte dis¬
continus exploités ou non à Brasseuse (p. 466), Villeneuve-sur-Ver¬
berie (468-9), Fleurines (469-70), Aumont (470-72), Apremont (472).
Il classe ces dépôts dans les Sables Moyens et donne plusieurs cou¬
pes détaillées qui montrent 1 'intercalation des argiles dans les
sables d'une manière très nette à Brasseuse, Fleurines, Aumont et
Apremont.

En outre, on peut dégager de ces coupes le fait que les sables
supérieurs aux dépôts d'argile verte sont des sables blancs purs
exploités pour la verrerie ; ceux inférieurs sont généralement
Jaunâtres et parfois fossilifères (Aumont, Apremont),

En 1855, la Société Géologique de France visite Pont-Ste-
Maxence, Fleurines et St-Christophe, Dans le compte rendu de l'ex¬
cursion, E. Hébert décrit les argiles vertes exploitées à Fleurines
dont il note la position à la base de sables "blancs et quartzeux"
et le fait qu'elles présentent vers le bas "un lit de sable ferrugi¬
neux et quelques cailloux roulés".

En 1674, la notice explicative de la 1ère édition de la feuille
géologique au l/60 000<* Beauvais (32) due à A, de Lapparent signale
que "des argiles vertes très plastiques situées à la partie infé¬
rieure de l'étage (sables et grès de Beauchamp) sont exploitées pour
tuiles et tuyaux de drainage k Villeneuve-sur-Verberie".

En 1891, H. Thomas écrit à propos des Sables Moyens de la forêt
de Halatte } "L'horizon inférieur qui commence par des marnes ver¬
dâtres,,," et plus loin I "A Villeneuve-sur-Verberie, les marnes du
niveau inférieur servent à la fabrication des tuiles et tuyaux de
drainage". Le même auteur donne une coupe de la sablière de Fleurines
où il note sous les sables de Fleurines la présence d'une couche
d'argile verte de 2 m. d'épaisseur surmontant des "sables ferrugineux
et cailloux roulés à la base (2 m, d'épaisseur également).
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En 1691, la notice explicative de la 2° édition de la feuille
Beauvais due à H, Thomas reprend les termes de la 1ère édition au
sujet "des marnes de la base de l'étage".

En 1915, pour la 3<* édition due également à H, Thomas, la notice
est changée : "Des argiles vertes de la base de l'étage sont exploi¬
tées pour tuiles et tuyaux de drainage à Villeneuve-sur-Verberie oh
elles ravinent le Lutétien".

En 1939, P, Lemoine écrit à propos de l'Argile de St-Gobain t
"Son équivalent doit être les argiles de Villeneuve-sur-Verberie
(17 m), qui sont activement exploitée dans cette commune ; il en
existe probablement aussi aux environs de Fleurines, bien que rien
ne soit signalé dans le sondage de cette commune, pas plus que dans
celui de la commune voisine d' Aumont",

En 1948, L. et J, Uorellet donnent une coupe de la butte
St-Christophe d'après H. Thomas dans laquelle ils notent la super¬
position d'une argile verte sans fossile sur des sables grossiers
et chargés de silex noirs reposant sur le Lutétien. Ces sables sont
visibles à Fleurines, Villers-St-Frambourg, Aumont, Apremont, etc..
A Aumont et au lieu dit le Tomberay entre Aumont et Senlis, ils
renferment la faune d'Auvers, L'argile verte, ou Argile de Fleurines,
semble n'être pas constante et former des amas lenticulaires dont
les principaux sont ceux de Fleurines, Vieille Poste près de Bras¬
seuse, Villeneuve-sur-Verberie.

Sans prendre de position précise sur l'âge exacte de cette for¬
mation, ils citent l'opinion de P, Lemoine selon lequel elle ne
serait pas bartonienne, mais lutétienne et assimilable aux argiles
de St-Gobain,

Terniinologie

Les anciens auteurs qui n'entrevoyaient pas l'existence d'un

niveau argileux vert constant dans toute la région de la forêt de
Halatte (et même au-delà) ou le négligeaient, n'ava;ient pas Jugé
utile de donner un nom particulier à cette formation.

Il semble que le premier, P. Lemoine (1939) ait nommé cette
assise : "Argile de Villeneuve-sur-Verberie", désignation qui peut
être conservée. Le ieriiie "Argile de Fleurines "donné par L, et J.
Morellet (1946) est synonyme.

POSITION STRATRIGRAPHIQUE

D'apirès l'historique qui précède on peut constater que la posi¬
tion assignée aux Argiles de Villeneuve-sur-Verberie dans l'échelle
stratigraphique du Bassin de Paris varie suivant les auteurs.
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Pour certains et en particulier L. Graves auquel se réfèrent
L, et J. Morellet ,, l 'Argile de Villeneuve-sur-Verberie est inter¬
calée, d'une manière lenticulaire, dans les sables de la base du
Bartonien,

Pour H, Thomas cette formation est à placer à l'extrême base
des sables moyens ; elle ravine le Lutétien.

Pour d'autres (d'Archiac et de Verneuil, P. Lemoine) l'Argile
de Villeneuve-sur-Verberie se place au somraet du Lutétien j P.
Lemoine la parallelise même avec l'Argile de St-Gobain, formation
surmontant le calcaire grossier dans le Nord de l'Ile de France (l)

Villeneuve-sur-Verberie

La coupe donnée par L, Graves (l047 p. 466) de l'exploitation
de terre à tuile de Villeneuve-sur-Verberie, route menant à la
butte du Haut-Montel, nfepporte pas d'élément déterminants t

1 - Terre végétale ;
2 - Lit de sable blanc peu épais ;
3 - Sable argileux, ou argile très sableuse de couleur fauve

ferrugineuse avec fragmentsde silex meulières remaniés 2m
Argile un peu sableuse mais grasse, feuilletée,
d'un vert clair, quelquefois tachée de brun,
entièrement brune ou rousse par places ) 1,30 m
Argile fauve riche de sable verdâtre contenant
des marnes géodiques calcaires et du fer hydraté.

4 -

o -

Interprétation : 1, 2, 3, Terre végétale et éboulis de peate
sableux ; 4, 5, Argile de Villeneuve-sur-Verberie.

L. Graves note également que ces argiles vertes forment plu¬
sieurs dépêts distincts lenticulaires, à bords amincis.

Actuellement, l'emplacement de l'ancienne exploitation devenue
peuplieraie est encore visible (2)
(x = 626,00 I y = 174,85 J z = + 117 à 119 environ) mais «ucune
constatation ne peut y être faite. Un petit sondage à la tarière
effectué par les Ponts et Chaussées en 1946-47 pour reconnaître
le tracé de l'autoroute du Nord, 50 m. au Sud-Ouest de l'ancien
front d'esploitation (x = 625,96 j y = 174,81 ; z = + 120,27)
a traversé sous 2,12 m. d'éboulis de pente sableux}

(1) Nous n'étudierons pas ici l'Argile de St-Gobaln dont la posi¬
tion exacte ne semble pas clairemient définie. Il est possible
que cette formation solt bartonienne.

(2) Coordonnées Lambert, zone Nord I.
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1 - Sable Jauae très légèremeat siliceux 2,36 m.
2 - - maraeux Jaune vert s. 0,26 m.

Il semble qu'en ce point, le sommet de l'Argile de Villeaeuve-
sur-Verberie soit représenté par la couche 2.

Aucun affleurement caractérisé n'est visible dans la pente
cultivée en contrebas de l'aacienae exploitation, la surface pré¬
sentant des terres sableuses aveo blocs de calcaires lacustres

(Bartonien) et même des meulières chattleanes sans que l'on puisse
reconnattre si le sable vient de plus haut ou s'il est remanié sur
place. Les premiers blocs de calcaire lutétien n'apparaissent que
plus bas.

1 km. environ au N.W, du clocher de Villeneuve-sur-Verberie au

lieu dit "La Tuilerie", en bordure d'un petit bois («ensiblemeai ea
X » 624,95 I y m 175,60 } z a -f 130) uB nivesa argileux vert très
mal visible en surface, interrompant une série sableuse, déiei^lae
une zoae très marécageuse.

500 m à l'W.SW de ce point, en lisière de la forêt de Halatte,
un puits en grand diamètre, pour recherche de grotte (1)
(x » 624,61 i" y « 175,52 ; z « + 158 environ)
a donné la coupe suivante, publiée par P. Lemoine (1939 p. 167) t

1 - Alluvions et marnes, éboulis sur
2 - Calcaire de St-Ouen 2,00
3 - Sables de Beauchamp 30,00
4 - Argiles vertes très pares 3,50
5 - Sable 2,50
6 - Calcaire compact 1,00
7 - Sable _ 10,00
8 - Calcaire grossier à Cérithes s. 7,00

Notre interprétation de cette coupe est différente t

1 et 2, éboulis et Bartonien supérieur lacustre } 3 Sables de
Fleurines } 4 Argile de Vllleaeave-sur-Verberie f 5, 6, 7, "Sables
roux" 6 Lutétien supérieur.

P, Lemoine rapportait 1 et 2 au Calcaire de St-Ouen f 3 an Sables
de Beauchamp ; 4, 5, 6, 7, à l'Argile de St-Gobain { 6 au Calcaire
grossier supérieur ; la limite entre Bartonien ei Lutétien est
située entre 3 et 4. Dans l'interprétation que Je propose cette
limite se situe entre 7 et 6.

Les grandes sablièf-es à l'W. du village sont abandonnées |

(1) Sur l'indication d'un rhabdomancien et ... saas succès^
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la base des sables de Fleurines n'y est pas visible.

Cependant au N. ¥/. d'Yvlllers, une très importante sablière
appartenant à la Société des Sablières de l'Oise m'a montré la
coupe (sommaire) suivante t

1 - Calcaires et marnes , lacustres (non détaillés ici) 17 m
2 - Sable Jaunfttre et blanc 1,30 m
3 - Sable violacé 1,50 m
4 -> Lignite de 0,00 à 1,00 m
5 - Sables blancs et violacés, exploités

pour verrerie 20 m
6 - Sables Jaunâtres ou bruns avec filets

minces d'argile vert grisâtre passant
à du sable argileux de même teinte s* 0,20 m

Le plancher de la sablière est établi très logiquement sur les
sables Jaunâtres à filets d'argile vert grisâtre. Cependant, la
tranchée de la voie Decauville reliant la sablière à l'Oise montre
à un niveau incontestablement Inférieur :

7 - Sables Jaunâtres rubannés de brun 4 à 5,00 m

Interprétation t 1 Ludien et Bartonien supérieur lacustre (l)
2 à ô î Sables de Fleurines, 6 t Argile de Villeneuve-sur-Verberle
(tête) 7 : "Sables roux". (Lacune entre ^ et 7).

Le lavage d'un échantillon d'argile verte de la couche 6 a
donné un résidu quartzeux sans aucune mlcrofaune.

Ainsi donc, dans la localité-type, l'Argile de Villeneuve-sur-
Verberie apparaît nettement coimne une formation intercalée dans les
sables bartoniens.

Ces derniers présentent deux séries bien différentes t l'une,
supérieure à l'Argile de Villeneuve-sur-Verberle, est constituée
par des sables quartzeux blancs ou violacés, très purs exploités
pour la verrerie, dont l'épaisseur assez constante est voisine de
20 m., comportant localement des grès et fréquemment un horizon
ligniteux à la partie supérieure.

(l) Ces formations ne sont pas étudiées ici x ^^ formule "Ludien et
Bartonien supérieur ladustre" employée dans l'interprétation des
coupes représente un aspect général de la formation.

En réalité le niveau à Pholadomyi^ ludensis du Ludien Inférieur
marin est visible en de nombreux points. Les calcaires et marnes
inférieurs à ce niveaux sont bien fossilifères } certaine horizons
semblent avoir une faune laguno-lacustre, d'autres sont typiquement
lacustres.



- 7 -

Sans préjuger de l'équivalence de ces aables avee leo typos
classiques du Bartoaien de l'Ile de France, nous les nommerons t
"Sables de Fleurines". Ils n'ont pas fourni de foasilos.

La seconde série sableuse, géaéralement inférieure /- maia attasi
liée intimement à l'Argile de filleneuve-sar-Verborie lorsque
celle-ci est coupée de lits aableux - est constituée par des sablea
généralement Jaunâtres ou roux, souvent rubannés de brun, quelque»
fois blancs, d'épaisseur variable mais souvent importante (15 m
semble être un maximum), désignés Ici "Sables roux". La partie
aupérieure de ces sables n'a pas encore fourni de fossiles, maia la
base qui présente souvent un faciès transgressif grossier a galets,
est fossilifère à Senile et Aumont et correspond saas aucun doute
au faciès d'Auvers-sur-Oise.

L'Argile de Villeneuve-sur-Verberle parait toujours liée à la
partie terminale de cette série, quelle qu'en soit llfpaisseur*

EXTENSION DE L'ARGILE DE VILLENEUVE-SUR-VERBERIE

Les anciens auteurs et en particulier L. Graves 1647, ont
décrit plusieurs gisements de cette formation dont eertains étaient
exploités au XIX" siècle. Plus récemment, des forages l'ont recoanu
en divers points.

Brasseuse - Hameau de Vieille Poste

L. Graves (1647, p. 466) noie "Un dépêt d'argile exploitée pour
l'usaye des tuileries". Des indications qu'il donne oa peut tirer la
coupe suivante t

1 - Limon superi^iciel
2 - Petit lit d'argile grossière se reliant au limon
3 - Argile vert clair assez grossière avec taches roacroitroa

vers la base, devenaat rouge ocracé à l'extrême baae.
4 - Sable très blanc (7 à 6. m* d'épaisseur)
5 - Calcaire grossier.

InterprétatioB t 1 et 2 i Linmn, 3 t Argile de Villeneuve-«ur-¥orbo«
rie, 4 f ' roux", 5 t Calcaire groaaier supérieur* Aucune
observation n'est possible actuellement.

Fleurines - Plaine des Usages

Plusieurs auteurs (voir historique) ont décrit les dépôts
d'argiles vertes exploités pour les tuileries voisiaes. D'après
£. Hébert 1655, on peut donner la coupe suivante dn Bartoaien de
Fleurines t

1 - Calcaire siliceux

2 - Sables "agrégé" et rognon¿> aplatis
3 - Sables quartzeux blanc (de 10 à 20 m. )
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4 - Argiles verdâtres (2 m.)
5 - Lit de sable ferrugineux et quelques cailloux roulés
6 - Calcaire grossier supérieur*

Interprétation t 1 i Bartonien eupérieur lacustre, 2 et 3 t Sablea
de Fleurines, 4 t Argile de Vlll^euTe-sur-Verberie^ 5 t "Sables
roux", 6 s Calcaire grossier supérieur.

L. Graves 1847, décrit alasi, les dépêts d'argile exploités
dans la Plaine des Usages t

"Les Argiles qui semblent continues par la multiplicité de
leurs dépêts, constituent néanmoins des araas isoléa dans le aable
qui les sépare à une faible profondeur du Calcaire groasiera.
L'Argile est quelquefois presque pure mais ea général c'est plutêt
une marne argileuse feuilletée dans laquelle le sable pénètre entro
les lames, et qui porte sur ces faces de petits criataux abondants
de chaux sulfatée i certains dépêts aont tellement mélangés de sable
que la roche, alors inexploitable, passe à l'état de marne eableuse.
La couleur commune à tous les amas est ua vert-grisâtre, avec des
reflets bleuâtres ei des nuances passant au rouge et au Jaune ocracé
leur puissance habituelle est de 2 m. (l)".

La coupe donnée par H* Thomas 1691, et reprise par L. et J*
Morellet 1948, note au-dessus de la couche d'"arglle verte visible
à l'W de la route" une couche de 4 à S m. de "sable vert, au-dessous
du eol actuel" surmontée par 18 à 20 m. de sable blanc quartzeux*

Cette superposition du "sable vert" sur "l'argile verte" est
possible mais il est étident ^ae H. Thomas a synthétisé Aiteiae»
observations dans cette coupe. Nous pensons plutêt que "aable vert"
et "argile verte" sont deux faciès de l'Argile de Villeaeuve-sur-
Verberio observés l'un sous le sol des sablières, l'autre dans
les exploitatioaa d'argile "à l'W de la route". H* Thomas attribue
2 m. de puissance aux "Sables roux"*

La coupe sonpialre de l'importante sablière (x » 618,9 | y «
174,7 I z sommet s + 145 environ) exploitée i>ar la Société SOFRACAR,
pour les sables de verrerie, à Fleurines, est la suivante t

(l) Cette description de la formation est très remarquable et tout à
fait suggestive.
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1 - Calcaires et marnes lacustres (non détaillés) environ 6 m
2 - Sables verdâtre et blanc violacé 0,20 à 0,50 m
3 - Lignite 0,50 m
4 - Sables Jaune et noir violacé 0,80 à 1,00 m
5 - Sable blanc parfois violacé avec

bancs de grès localisés dans la
partie terminale de 15 à 20 m.

Interprétation i 1 Bartonien supérieur "lacustre"
2, 3, 4, 5, : Sables de Fleurines.

Le Niveau marin fossilifère de la base du Ludien (couche à
Pholadomya ludensis) n'est pas visible dans cette carrière | on doit
considérer qu'il eét immédiatement au-dessus du niveau 1. Il est
en effet bien visible dans les anciennes sablières de Fleurines,
environ 6 m. au-dessué du sommet des sables.

L'Argile de Villeneuve-sur-Verberie n'est plus visible dans
la localité, mais des trous remplis d'eaU; situés, à l'E. de la
R.N. 17, près du chemin d'exploitation menant à Îa sablière semblent
en indiquer l'emplacement (x = 618,65 { y = 175,00 j z = + 112 env.)
A noter également que le Lutétien supérieur ne semble guère dépasser
la cote + 100, ce qui ne confirme pas l'épaisseur de 2 m. donnée
par H. Thomas 1691, pour les "Sables roux" et ce qui au contraire,
rentre bien dans le cadre général des faits étudiés ici. On peut
attribuer environ 10 m. de puissance aux "Sables roux", en ce point
ordre de grandeur confirmé par l'étude du forage de St-Christophe.

Coamte le note, P. Lemoine (19â9 p. 46) l'Argile de Villeneuve-
sur-Verberie est passée inaperçue du foreur qui a établi la coupe
du forage communal de Fleurines (x » 616,63 ) y 173,43 \ z =

145 environ) .

Par contre un forage exécuté par la maison BROCHOT & Cie (l)
en 1929 au hameau de St-Chrlstophe pour le compte de M. Delannoy
(x a 619,065 \ y 173,38 | z » 4-182 environ) a traversé t

1 - Sables rougeâtre fins 6,20
2 - Argile grise , 1,60
3 - Argile bleutée 12,30
4 - Marns; blanche et caloaire dur 10,00
5 - Calcaire dur 2,10
6 - Marne sableuse 7,10
7 - Sable noirâtre argileux 21,40
8 - Sable blanc fin 7,90
9 - Sable argileux 1,90

(l) A qui J'adresse tous mes remerciements pour la communication de
cette coupe inédite.
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10 - Argile noirâtre 1^20
11 - Sable rougeâtre et Coquillages 9,50
12 - Grès tendre rougeâtre 3,60
13 - Argile plastique gris Jaunâtre 3j60
14 - Argile blanchâtre 13,30
15 - Sable gris 1,40
16 - Marnes (1) s. 1,20

Interprétation proposée : 1 Stamplen (Sables de Fontainebleau)}
2 et 3, Stamplen inférieur et Sannoisien) 4, 5, 6, Ludien et Bar¬
tonien supérieur lacustres} 7, 8, Sables de Fleurines}9, 10, Argile
de Villeneuve-sur-Verberiei 11, 12, "Sables roux") 13,14, 15, 16,
Lutétien supérieur,

A noter ici que les "Sables roux" sont fossilifères et pa¬
raissent plus épais qu'à la Plaine des Usages.

Aumont - Le Tombra.y

L, Graves 1647 donne en substance, la coupe suivante t

1 - Sol superficiel
2 - Marne argileuse verte
3 - Sable grossier rubanné de brun
4 - Sable très blanc à lit de galets et fossiles roulés

(courte liste)
5 - Calcaire grossier supérieur

Interprétation t l. Terre végétale ; 2, Argile de Villeneuve-sur-
Verberie ; 3, 4, "Sables roux" à faune et faciès du niveau d'Auvers
à la base ; 5, Lutétien supérieur.

J'ai revu ce gisement récemment ) en lisière de la forêt de
Halatte, au lieu dit "le Tombray", le sol est bouleversé par d'an¬
ciennes exploitations assez profondes, certaines sont récentes,
quelques unes sont encore en activité.

Une importante sablière indiquée sur la feuille I. G. N. an
1/20 000 Senlis n® 5-6, près du point coté 98,2) m'a montré la
coupe suivante t

1 - sol forestier 0,50 m.
2 - Sables jaunâtres clairs avec lits ocres

durcis mimant une stratification entre-croisée 5,00 m.
3 - Sables jaune pale fossilifères (Nucmulites

vario lar lus et faune d'Auvers) avec galets et
gres fossilifères 2,50 ra.

4 - Sable blanc grisâtre à fins débris de coquilles 0,50 m.

^ 9 .' J

Les termes argiles, marnes, s'accordent mal avec le Lutétien cal¬
caire, il s'agit soit d'une appellation erronée du foreur, soit de
retombées des couches supérieures au cours du forage.



- 11 -

interprétation « 1 Sol forestier { 2, 3, 4, "Sables roux" }

Je n'ai pu retrouver en ce point la "marne argileuse verte"
de L. Graves,

Une autre sablière (x - 616,95 ) y a 16^1 13 } z sonmiet s
86 environ) au N de la Ferme des Alouettes, commune de Senile,

m'a montré sous une certaine épaisseur de sable roux et Jaunes
azolques (de S à 6 m, environ), visible en affleurements :

Sol forestier 0,20
Sable roux 0,50

Jaune à lits fossilifères et galets )
Grès fossilifère à galets )

. Sable ja.ne pale fossilifère à galets ) ^'t"
Grès fossilifère ) environ

Comme à la sablière du Tombray très proche, on observe une
belle faune du niveau d'Auvers souvent très roulée, avec en par¬
ticulier Nummulites variolarius.

Aumont - Mont Al^a

L. Graves 1847, donne en substance la coupe suivante t

1 - Décomble (?) de calcaire lacustre
2 - Lit de sable blanc

3 - Couche assez mince de marne blanche friable
4 - Lit de sable grisâtre avec des veines ocracées
5 - Lit de sable brun mêlé de points noirs (l m. environ)
6 - Sable grisâtre assez fin avec blocs de grès

horizontaux (iÇ m. environ)
7 - Sable grisâtre très pur dit sable "bleu"( 4 m. environ)
6 - i^arne sableuse mêlée d'un peu d'argile
9 - Sable grossiers zones de brun et de Jaune ocracé

Interprétation t 1, 2, 3, Bartonien supérieur lacustre } 4, 5, 6, 7
Sables de Fleurines ; 8, Argile de Villeneuve-sur-Verberle ; 9,
"Sables roux"

Aumont - village

Le lavoir du village est alimenté par une source émergeant
des sables bartoniens, en pleine masse à la cote + 103 environ.

Les déblais d'une tombe réceimneni creusée, dans la partie
haute du cimetière d'Aumont, m^ont montré à la cote 103-104, mêlés
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à des sables Jaunâtres de gros paquets d'argile sableuse verte
à filets Jaunâtres (teinte due à l'oxyde de fer). Un lavage a
donné un résidu quartzeux abondant avec quelques petits débris
calcaire et des traces de glauconie. Des débris de foramlnifères
à test très minces (Milioles et Rotalidae), ont été reconnue par
Madame Le Calvez.

Contrairement à ce que pensait P; Lemoine 1939, le forage
communal d*AUDX>nt, situé près du lavoir ~

(x » 615,55 } y « 170,065 X z » + 102 enviroa)
a rencontré l'Argile de Villeneuve-sur-Verberie ) J'ajouterai qu'il
y débute.

L'étude rapide des échantillons de ce forage, récoltés mètre
par mètre et co&servés à la mairie d'Aumont (depuis 1931 !),
permet de donner la coupe suivante i

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

13

14

15

16

17

16

19

Terre végétale sableuse
Argile sableuse vert Jaunâtre
Sable Jaunâtre et galets noirs

s.

et grès
- - très fossilifère Nunuaulites

variolarius et fossiles roulés du Niveau

d'Auvers,
Sables Jaunâtre à débris de fossiles
Marne crème

Calcaires (cuttings)
Sable Jaune

- - avec grès rouille
Grès

Sable crème

Grès grisâtre à Nummulitee ttenulatus
Sable gris Jaunâtre
Sable gris et grès

- glauconieux à Nunmrnlites plannli^tue
Grès glauconieux
Sable très fin gris-noirâtre, argileux s.

1,00 m.
2,00 -
1,00 -
6,00 -
1,00 -

2,00 -
3,00 -
1,00 -

26,00 -
1,00 -
1,00 -
1,00 -
1,00 -
4,00 -
2,00 -
4,00 -
2,00 -
2,00 -
2,00 -

Interprétation t 1 Terre végétale } 2, 3, Argile de Villeneuve-
sur-Verberie ) 4 à 7, "Sables roux" avec faune d'Auvers à la base ;
6, 9, Lutétien | 10 à 19, Cuisien

Apremont - Forêt de Pommeraie

L. Graves 1847 donne succinctement la coupe suivante t



- 13 -

1 - Sable grisâtre presque pur pour verrerie
2 - Lit épais de marne sableuse vert clair, traversée par des

filets d'argile de même nuance
3 - Sable à grain fin et très blanc
4 - - à zones brunes et galets noirs

Interprétation t 1 Sable de Fleurines } 2 Argile de Villeneuve-sur-
Verberie I 3, 4, "Sables roux".

L, et J. Morellet ^946 p. 146) interprètent la couche 2 comme
un accident intercalé dans les Sables de Fleurines. Cette hypothèse
possible n'est cependant pas confirmée par l'examen d'une sablière
ouverte près du cimetière d'Apremont

(x =3 612,15 ) y + 169,60 ; z sommet s + 112 environ)
qui montre dans cette localité les Sables de Fleurines sur 12 à
15 m, d'épaisseur sans intercalation argileuse.

Par contre, le forage communal exécuté en 1937-36 par les Fils
de LEFEVRE frères

(x = 612,625 { y b 169,56 f z s + 100 environ) a traversé
l'Argile de Villeneuve-sur-Verberie, en voici la coupe d'après
Po Lemoine 1939 t

1 - Sable gris blanc sec
2 - - J aune sec

3 - - mouvant Jaune et roux
4 - - Jaune argileux
5 - Argile sableuse bleuâtre
6 - Petits rognons de silex

7 - Sable et coquillages
8 - Calcaire gris et gros sable

9 - Sable gris dur et rognons de calcaire
10 - Calcaire gris blanc
11 - Marne et calcaire blanc

12 - Calcaire Jaune très dur
13 - - gris plus tendre
14- - - noir

15 - - Jaune tendre
16 - - - sableux

17 - Sable durci verdâtre

18 - - - gris noir
19 - - - vert

20 - - gris vert à gros grains

Interprétation t 1 à 4, Sables de Fleurines ) 5, Argile de Villeneuve
-sur-Verberie ; 6 à 9 "Sables roux" ; 10 à 16 Calcaire grossier }

17 "Glauconie grossière" ; 16 à 20 Cuisien.

3,»00
5,,00

4,,25

l,,65

1|,60
0,,75

1,,35
2,,20

5ir45
7,,25

1.,25
13,,50

5, 95

2i,00

2,,05
0,»95

2i,00

2,,55

1«,25
11,00
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L'interprétation de P» Lemoine est un peu différente i 1 À 9
Sables de Beauchamp } 10 à 20 Calcaire grossier. Notons en outre
des erreurs d' épaiseeur i le Bartonien a 25,25 m (et aon 19,80}
de puissance x le Lutétien d'après la coupe de P. Loaolno i 35,73
(et non 45, 20) | suivant la aouvelle interprétation proposée if;
34,95 m.

St-Vaaat-lea-Mello

Tout récenmwnt, A. Çlondean et Ch. Poaierol 1999 out aignalé
l'existence dans un puits naturel du calcaire grossier de oaqueis
d'argile verte associés à du sable blanc et da aable humifèroo

Depuis L. Graves on connaît, en surface, sur le plateau do St-Vaaat,
dos sables à galeta, asaoeiéa à des grès bartoniens rougeâtres )
ces aables soat fossilifères (faune d* Auvera) à Barisaease.

II semble donc qu'on puisse poar cotte région, admettre la
présence, d'un Bartonien du même type que celui de la Forêt de Halatte
avec la succession t

Sable humlfère ) » Sables de Fleurines
Sable blême )
Argile verte «Argile de Villenenve-aar-Vorberie
Sable k galets fossilifères et grès rougeâtres » "Sablea roux"
Calcaire grossier supérieur

LéaeNDE

Extension du Bartonien fd après carte ^
géologique Beauvais 32 3f ed au 1/dO.OOO

Extension de l'argile de Villeneu\/e-sur.Mem

Les localités soulignées sont citées dcv^s le textt

Echelle 1/200.000 P i t ^^^

legne

u£r/t)êi}pnvi//ç .' .
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AGE DE L'ARGILE DE YILLENEUYE-SÜ8-YERBERIB

La coupe résumée du Bartonien de la Forêt de Halatte est la
suivante t

1 - Calcaires "lacustres" (eaviroa 20 m)
2 - Sable verdâtre ou Jaunâtre (0,30 à 1,50 m)
3 - Sable violacé et lignite (de 2 à 10 m)
4 - Sable blanc pour verrerie avec grès localisés à la partie

supérieure, par places (15~S 20 m)
5 - Argile verte ou sable argileux vert, formation probablement

marine (for£uninifères, glauconie) (l à 3 m)
6 - Sables Jaunâtres et roux, à faciès de remaniement, fossili

fères (faune d'Auvers) par places (de 10 à 15 m)
Calcaire grossier

Je n'ai pas étudié en détail ici, les termes 1, 2, 3, et 4 }
1 est un ensemble puissant de marnes et calcaires oh l'on peut dis¬
tinguer i

Série supérieure sans fossile - Ludien lacustre (12 à 15 m)
- moyenne très peu épaisse (environ 0,30 à 0,40 m)

marine = Ludien inférieur, couches à Pholadomya ludensla
- inférieure à faune laguno-lacustre s» Bartonien supérieur

(1) (3 à 6 m)

2, 3, 4, forment un ensemble bien visible dans les grandes exploita¬
tions de sable exploités pour verrerie. (ces formations sont dis¬
tinguées ici sous le nom de Sables de Fleurines) ) S est l'Argile de
Villeneuve-sur-Verberie | 6 les "Sables roux".

L'important ouvrage de L. et J. Morellet 1946 (2) va nous per¬
mettre de tenter un parallélisme de la série bartonienne de la forêt
de Halatte avec 'les horizons bien datés de l'Ile de France»

L'examen de la feuille géologique an 1/80 000 Boauvaia n* 32
montre que des termes de comparaison peuvent être choisis eatre
autres ^^

A l'E. X Mont Cornon et au S t ErmeaonTlllo et environs .

(1) Cette formation représente le Calcaire de St-Ouen et les Sablea de
Cresnes.

(2) Ces auteurs décrivent le Bartoniea de la forêt de Halatte d'après
les travaux antérieurs. Aucune tentative de paralléliame avee les
formations fossilifères de l'Ile de France n'est faite pour les
Sables de Fleurines et l'Argile de Villeneuve-aur-YerberlOo Los
"Sables roux" sont rapportés, semble-t-il à l'horiaoa d'Auvers.
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La coupe da Mt-Coraon est ideatique à celle de la Fo^rêt do
Halatte | seule l'Argile de Tilleaeave-sor-Terberie a'y est paa
sigaalée. L'iadécisioa subsiste car ai les "Sables roux*^ préseuteat
par place an faciès et aue fauae ideatiqae au aiveaa d'Anvers loa
sables blaaca (Sables de Fieurlnea) qut deviennent gria aolrâtj^t à
la partie supérieure, (et où s'iatereale ua banc de grèa)ae sent
pas fossilifère*.

Par contre la coupe de la sablière da bois de Perthe à Brao-

aoaville, donnée par L. et J. Morellet (1948 p. 168-1692 ae parait
importante pour l'interprétation da Bartoaiea de la foret de Halatte

1 - Sables quartzeux sansftssiles couronnés par ua baae de
grès pluaieura mètres

2 - Argile brua verdâtre à Potámides aixtua 0,15 m
3 - Sable gris verdâtre, légèrement argileux à

Potámides mixtas 0,20 m
4 - Marae sableuse mastique à Cerithiam tiarella

englobant des blocs ealeaires ^ fauae lagaao-
lacustre (Hydrobia. Bithinella) 0,35

5 - Calcaire gréseux à Mesalia iacerta 0,25
6 - Sable ferrugiaeux à Batucarla boaet 0,25
7 - Sable à Bayaaia láctea 1,55 u
8 - Sable«Jaiiae avec minces filets de coquilles^

brisées JB,5 à 6 m
9 - Sable blanc sans fossiles )

Interprétation L. et J. Morellet i 1 Horizon de Beauchamp | 2 et 3
"Zoae d'Ermenonville" (1) ; 4, équlvaleat laguaaire du Calcaire d*
Jaignes | 5, 6, 7, Horizon du Quepelle | 6 et 9, Horizon d'Auvera

Dans cette coupe, on peut noter, 1 'intercalatioa d'ua aiveaa
verdâtre argilo-sableux à Potámides mixtas éatre deux formatioaa
sableuses j l'uae supérieare quartseaso et eouronaée par an baao
de grès (son épaisseur aon aotée daas la coupe de L. et J. Morellet
est importante t il s'agit des sables blaacs et violacés de 1^
"Mer de Sable" d'Ermeaoaville ) l'autre, iaférleure est coastituée
de sables Jauaes et blancs à faune Anvers-Guepelle.

Si l'on note par ailleurs que les sables blancs qiiartseax du
Bartonien de l'Ile de France exploités pour la verrerie appartiea-
nent chaque fois qu'on a pu les dater, à 1 'horizon do Beauchamp, il
semble que l'on poisse en première approximation leur donner aa âge
identique en Forêt de Halatte.

Dans l'attente de faits nouveaux - tels la découverte de fossi¬

les dans les Sables de Fleurines ou l'Argile de Villeneuve-sar-Ver-
berie, Je propose le parallélisme suivant t

(1) L. et J. Morellet (voir 1959 p. 171) ont montré que la "zone d'Erme-
Bonville" n'est pas, en réalité uae véritable zoae, mais ua faciès
laguno-maria géaéralement terminal des aables de l'Horizoa Aavera-
Onepelle qui revêt uae graade exieaaloa*
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Sables de Fleurines Horlzoa de Beauchamp
(la partie terminale, peu épaisse, constituée de sable verdâtres
ou Jaunâtres pourrait représenter l'Horizon d'Ecouea-Ezaaville ?).

Argile de Villeaeuve-sur-Verberie » "Zoae d'Eraenoavllle"
"Sables roux" » Horizon d'Auvers-Guepelle.

L»ARGILE DE YILLENEUVE-SUR-TBHBfiglB BN TANT QUE SUBSTANCE PTIH

Les observations de L. Graves 1647, apparaissont Juatifiéaa
si l'on étudie l'Argile de YllleaeHve-sar-Yerberle ea tant que
substance utile x les déjpêts d'argile verte exploitable soat ea
effet lenticulares (mais lia passenj latéralemeot a dea dopais
de sable argileux ou le pins souvent à des alternances de petits
lits argileux et de petits lits sableux ce qui entraîne la coatl-
nuité de la formation).

Des dépôts d'argile suffisamment Importants pour Justifier aae
exploltatioa ont été recoaaas au XIXe siècle à Brasseuse (1)
(Hameau de Yieille Poste), Yilleneuve-sur-Verberie (route du Haut
Moatel), et surtout Fleurines (Plaine des Usagei^). Il est vrai¬
semblable qu'on pourrait mettre en évideace d'autres dépêts exploi¬
tables dans des conditions identiques (c'est-à-dire de manière
exclusivement artisanale), mais la faible épaisseur des lentilles
argileuses et leur caractère épiaodique, lui ont fait perdre tout
intérêt dans les coaditioas actuelle.

Ces argiles étaient essentiellement utilisées en tuilerie, pour
la fabrication des tuiles et des tuyaux de drainage.

CONCLUSIONS

Contrairement à oe qu'ont écrit L. Graves (1647) et les auteurs
suivants, l'Argile de Villeneuve-sur-Verberie apparaît comme ane
formation continue, pouvant fournir un excellent repère stratigra¬
phique dans les forages. Son extension actuelle semble se limiter
à la butte témoin de la Forêt de Halatte, mais il ne parait pas
douteux que ce faciès couvrait un domaine géographique beaucoup
plus importaat pendant la période bartonieane.

(1) Voir ces localités pour les coupes de ces exploitatioas.
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La formation apparemment d'origine marine, n'apparait pa^
toujours sous la forme argileuse, mais le plus souveat sous celle
de filets argileux alternant avec des lits sableux ou de aable
argileux. La teinte sensiblement constante est un vert-grisâtre
(lié à des Jaunes d'oxydation).

Il semble qu'en première approximation, on puisse paralléliser
l'Argile de Villeneuve-sur-Verberle avec la "zone d'Ermenonville",
les "Sables roux" sous-Jacents avec l'Horizon d'Auvers-Guepelle,
les "Sables de Fleurines" avec l'Horizon de_ Beauchamp, la partie
terminale pouvant représenter l'Horizon d'Ecouen-Ezanvllle.

La remise en exploitation des dépêts argileux de cette forma¬
tion ne se justifie pas à l'époque actuelle, en raison de leur
faible puissance et de leur discontinuité.
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